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ARTE déclare la guerre à Monsanto 
 
 
 
 

Le 11 mars ARTE a diffusé « Le monde selon Monsanto », une enquête exclusive sur 
les petits mensonges et les grosses bavures du géant américain de la semence, leader 
mondial des OGM. Si vous avez manqué ce document, vous pouvez vous le procurer chez 
ARTE éditions ou aller surfer sur www.world-of-monsanto.org, le site créé par la chaîne 
franco-allemande pour contrer, pied à pied, la désinformation orchestrée par Monsanto. 
Mais voici en substance ce que dévoilait ce reportage. 
 

La firme agrochimique de Saint-Louis (Missouri) est la société agro-industrielle la 
plus controversée à ce jour. C’est pour en comprendre les raisons que la journaliste Marie 
Monique Robin a enquêté pendant trois ans. Et ce qu’elle a débusqué est effarant : rapports 
mensongers, pressions sur les médias (la chaîne américaine Fox News a été ainsi sommée de 
suspendre la diffusion d’un reportage sur une hormone transgénique appartenant à 
Monsanto si elle ne voulait pas perdre les contrats publicitaires concernant le désherbant 
Roundup et l’édulcorant Nutrasweet), chantage à l’encontre de ceux qui menacent ses 
intérêts, tentatives de corruption et campagnes de diffamation contre quiconque (des 
journalistes en particulier) pourrait faire obstacle  à son expansion. 
 

Pourtant, Monsanto a défrayé la chronique à de nombreuses reprises, à commencer 
par les PCB, plus connus sous le nom de pyralènes, des huiles chimiques extrêmement 
polluantes utilisées comme isolant dans les transformateurs électriques. On lui doit aussi 
l’hormone de croissance bovine suspectée d’augmenter les risques de cancer chez les 
consommateurs de lait. Mais c’est grâce à la dioxine composant de « l’agent orange », 
déversé massivement sur le Vietnam pendant la guerre contaminant ainsi trois millions de 
personnes (cancers et dysfonctionnements génétiques) que Monsanto s’est fait un nom. 
Non seulement la firme est sortie blanchie de ces scandales, mais elle bénéficie depuis les 
années quatre vingt dix, aux Etats-Unis, d’une déréglementation, alors que les propres 
scientifiques du département américain de l’agriculture (FDA) se disent inquiets.  

 
Aujourd’hui, le leader des biotechnologies agricoles qui possède la mainmise sur 

90% des cultures transgéniques, est implanté dans 46 pays et poursuit une croissance 

externe à tout va, rachetant toutes les compagnies semencières de la planète. 
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